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Ce document numérique a été réalisé par PCA
Avant-propos
Chère lectrice, cher lecteur,
Depuis quarante ans, j’étudie le comportement des chats et leur relation avec l’homme. J’ai publié de nombreux articles scientifiques et quelques livres sur le sujet. Je connais les trois autrices de ce livre, trois expertes chevronnées dans leurs domaines respectifs. J’ai régulièrement dispensé des cours sur les chats dans le cadre des cours universitaires de Karin consacrés à la thérapie assistée par l’animal. Je connais personnellement Roswitha et Renate pour les avoir rencontrées lors de congrès professionnels internationaux et avoir lu leurs publications. En tant que chercheur sur les chats, ancien président de l’International Association of Human-Animal Interaction Organizations (Iahaio) ainsi que cofondateur et premier vice-président de l’International Society of Animal Assisted Therapy (Isaat), je recommande vivement cet ouvrage très instructif ! Les chats ont un grand avenir en tant que thérapeutes personnels et en tant que cothérapeutes des professionnels qui les connaissent et les respectent.
Prof. em. Dr sc. Dr h. c. Dennis C. Turner, biologiste

Chers amis et amies des chats,
Partout dans le monde, les chats se sont fait une place de choix dans le cœur des hommes. Leur magie ne réside pas dans leur utilité matérielle mais dans leur effet sur notre bien-être intérieur. Ils apportent le calme, la pleine conscience et une forme particulière de gaieté. Quiconque s’attache à eux s’en rend compte : ils sont sincères, sensibles et pleins d’esprit. En particulier dans le travail assisté par l’animal, ils montrent leur potentiel unique, à condition que leur bien-être et leur dignité soient au centre des préoccupations. Ce livre nous fait découvrir les chats comme des partenaires sensibles à part entière et démontre de manière saisissante à quel point notre lien avec eux peut être profond et bienfaisant.
Je souhaite à ce livre unique un grand succès car Jonathan est l’un des meilleurs professeurs pour tout ce que nous pouvons encore apprendre sur les chats.
Sabine Schroll, vétérinaire comportementaliste diplômée,
spécialiste des chats




Comment est arrivé le docteur aux pattes de velours ?
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Bienvenue au Lichtblickhof
Depuis 2001, l’association caritative Verein Kinderhospiz Lichtblickhof accompagne des enfants atteints de maladies invalidantes, de handicaps ou ayant vécu des expériences traumatiques grâce à une équipe multiprofessionnelle et des animaux d’accompagnement thérapeutique spécialement formés. L’offre thérapeutique du Lichtblickhof comprend des services à la fois ambulatoires et résidentiels.
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Au Lichtblickhof, non seulement les chats mais aussi les chevaux rendent visite à des enfants gravement malades dans leur chambre d’hôpital.
Les thérapies se déroulent sur deux sites : le premier à Vienne et le deuxième en Basse-Autriche. À Vienne, la ferme est installée au cœur de la ville dans l’ancienne clinique Penzing ; malgré l’environnement urbain, elle offre un espace verdoyant protégé qui permet des rencontres thérapeutiques. Le deuxième site est situé en pleine campagne de la Basse-Autriche, dans les Préalpes, au milieu de forêts et de pâturages. Les deux endroits, dont les cadres sont très différents, se complètent à merveille. Des chambres de soins palliatifs accessibles à tous sont disponibles sur les deux sites, et les familles peuvent y être prises en charge avec leurs enfants gravement malades. Ces lieux leur permettent de passer un temps précieux ensemble, même dans la dernière phase de la vie, accompagnés de chevaux, de chiens, de chats, de lapins et de moutons. L’équithérapie mise au point par le Lichtblickhof a d’abord été développée avec des chevaux puis elle s’est étendue à d’autres animaux au fil du temps. Le bien-être de ces derniers, leurs capacités particulières ainsi que la relation et l’attachement via la communication non verbale sont toujours au cœur de nos préoccupations. Les animaux reçoivent une éducation spéciale et sont encouragés à participer de manière autonome. Cela signifie que leurs besoins sont pris au sérieux : ils ont leur mot à dire, ils s’entraînent à dire « non » et communiquent leurs perceptions pendant la séance de thérapie. L’évaluation des animaux est le plus grand atout du travail assisté par l’animal car ceux-ci sont souvent très sensibles et comprennent souvent les problèmes de leur interlocuteur plus précisément que les thérapeutes humains. Au Lichtblickhof, l’élevage respectueux des animaux et leur traitement d’égal à égal sont des éléments centraux du concept aussi bien pour l’homme que pour l’animal.
Dans cet établissement spécial, nous travaillons avec tout notre cœur aux côtés des deux cothérapeutes félins, Fuchur et Jonathan. Tandis que Roswitha Zink et Renate Deimel s’occupent quotidiennement des chats et des enfants au Lichtblickhof, Karin Hediger collabore étroitement avec le Lichtblickhof en tant que professeure et conseillère scientifique. Installée en Suisse avec sa famille et ses deux chats, elle a travaillé avec des félins dans le cadre d’une psychothérapie assistée par l’animal au REHAB de Bâle, une clinique spécialisée dans la neuroréhabilitation. En tant que professeure à l’université de Lucerne et à l’Open University aux Pays-Bas, elle étudie la relation homme-animal ainsi que les effets des thérapies assistées par l’animal.
Au Lichtblickhof, les chats Fuchur et Jonathan offrent des moments de joie et de légèreté, loin des diagnostics et des pronostics. Dans les activités quotidiennes avec les félins, les enfants ressentent de la confiance et du lien social. Depuis que Fuchur a emménagé chez nous en 2018, nous nous occupons intensivement de l’éducation ciblée et de la promotion des chats dans la thérapie assistée par l’animal. Ce qui était au départ une rencontre thérapeutique spontanée avec nos chats libres d’aller et de venir est devenu avec le temps un processus de développement conscient avec et pour les chats et les enfants. Nous avons beaucoup appris de ces expériences, et l’apprentissage continue chaque jour car les chats ont toujours de nouvelles idées.
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Les deux chats aiment autant les histoires et la magie que les enfants.
Tintenfuss et Bruxinha ont été les premiers chats d’accompagnement thérapeutique à entrer au Lichtblickhof, et donc dans la vie des autrices Roswitha et Renate, de 2003 à 2020. Les deux animaux, tous deux au pelage aussi noir que la suie, ont accompagné l’entité de Basse-Autriche depuis sa fondation. Plutôt timides, ils passaient leurs journées dehors et leurs nuits à l’intérieur. Nous avons souvent été étonnées de voir la façon dont ces deux chats libres ont participé au destin des enfants admis dans l’établissement. De manière presque mystique, ils ne cherchaient aucun contact, souvent pendant des jours, puis ils se mettaient à suivre les enfants comme des ombres depuis le petit déjeuner jusqu’à la fin de la journée. Parfois, ils s’impliquaient spontanément et par eux-mêmes dans la thérapie, même s’ils n’étaient pas spécialement formés pour cela. En témoigne le lien noué entre Tintenfuss et Elionore, l’une de ces héroïnes qui font tenir le monde. À ce moment-là, elle est âgée de 72 ans et après le décès de sa fille, elle a pris sous son aile sa petite-fille Jasmin. Celle-ci a été grièvement blessée dans l’accident de la route qui a coûté la vie à sa mère. Elle souffre à présent d’un handicap mental. Elle a dû apprendre beaucoup de choses et a besoin de beaucoup de soins. Comment cela peut-il fonctionner quand une dame âgée, censée profiter de sa retraite, doit s’occuper d’une enfant handicapée ? Après avoir travaillé très dur toute sa vie, Elionore méritait amplement de profiter de ses vieux jours. Mais la vie en a décidé autrement et la vieille dame a pris sa vie en main. Elle s’occupe dorénavant de sa petite-fille. Elle est restée à son chevet, nuit après nuit, quand Jasmin était en soins intensifs. C’était elle qui incarnait le monde pour la petite Jasmin, si fragile, celle pour qui la fillette se donnait tant de mal chaque semaine afin de pouvoir, un jour, reprendre une vie autonome. Chaque fois que Jasmin et Elionore étaient chez nous, Tintenfuss venait comme par magie et s’installait à côté d’elles. Elionore s’asseyait près du poêle, les yeux fermés, le chat noir sur ses genoux, et elle reprenait des forces. C’était leur rituel hebdomadaire, pendant que sa petite-fille s’entraînait à marcher grâce à la force des chevaux. C’était Tintenfuss qui avait inventé ce rituel, aucune d’entre nous ne l’en aurait cru capable.
Ce n’est qu’après plusieurs années que nous avons compris à quel point Tintenfuss était un chat spécial. Il possédait une intuition d’une incroyable finesse et offrait à certaines personnes sa présence apaisante. Les enfants qui devaient rester au repos ont notamment reçu son attention. Quelques heures de dialyse ? Pas de problème, Tintenfuss s’installait près d’eux. Quand sa sœur Bruxinha est morte, nous avons longuement réfléchi à la question de savoir s’il était raisonnable d’adopter un jeune chat. En général, il est recommandé de sociabiliser des chats du même âge et non un chaton avec un chat âgé. Mais nous avons réussi : Fuchur n’a pas seulement conquis notre cœur. À l’âge vénérable de 15 ans, Tintenfuss s’est épanoui à nouveau. Les deux compères ont vécu ensemble pendant deux ans et dès l’arrivée de Fuchur, l’idée est venue de le « former » pour qu’il devienne un chat d’accompagnement thérapeutique. Cela a aussi coïncidé avec le moment où Tintenfuss ne pouvait plus vivre en liberté. Pour cette raison, ainsi que pour d’autres considérations, telles que la protection des chats contre le trafic routier, nous avons décidé que Fuchur ne grandirait pas en liberté et que le territoire de Tintenfuss se limiterait désormais à un jardin sécurisé.
Au cours des sept années qui se sont écoulées depuis que Fuchur est à nos côtés, nous avons essayé, rejeté, repensé beaucoup de choses et découvert ce qui fonctionnait bien. Nous souhaitons partager tout cela avec vous dans ce livre. Fuchur nous a beaucoup appris au cours de ce cheminement, parfois de manière détournée. Son jeune compagnon, Jonathan, né l’année après la mort de Tintenfuss, a déjà pu en profiter : il a évolué dans un environnement où le travail thérapeutique avec les chats était déjà bien établi et il a pu apprendre dès son jeune âge beaucoup de choses que nous avons dû acquérir avec Fuchur après coup.
Et le prochain chaton apprendra naturellement d’autres choses encore.

Notre cheminement vers la thérapie assistée par les chats
La cohabitation entre les humains et les animaux de compagnie repose en grande partie sur la relation et la communication. Mais comme dans ce cas, animaux et humains se font face, nous devons supposer que le risque qu’ils se comprennent mal est encore plus grand que dans des relations entre humains. Par conséquent, nous devons avoir un regard serein et toujours critique sur nous-mêmes et sur notre relation avec les animaux. Nous nous demandons tous les jours : qu’est-ce qui tient vraiment à cœur à nos chats ? Qu’est-ce qui les motive toute la journée ? Comment voient-ils le monde ? Comment perçoivent-ils, par exemple, le toucher ? Comment nous perçoivent-ils, hormis le fait que nous sommes gigantesques ? Que pensent-ils des humains ? Comment prennent-ils des décisions ? Ces questions et la recherche de méthodes de formation, de communication et de cohabitation font du Lichtblickhof et de ses collaborateurs un endroit unique. Nous utilisons un « tapis de communication », un outil assez inhabituel pour que les chats et les humains puissent communiquer. Il joue un grand rôle dans notre vie quotidienne. Il se compose de plusieurs boutons sur un tapis en mousse. Ces derniers peuvent reproduire des mots préenregistrés, tels que « dormir », « manger », « boire de l’eau », « énervé », « heureux », « froid » et bien d’autres mots encore. En appuyant sur ces boutons, les chats ont ainsi la possibilité d’exprimer leurs besoins et leurs remarques en langage humain dans un « système de mots normalisé ». En retour, ils reçoivent notre attention et une fenêtre sur notre monde, ce dont tous les animaux du Lichtblickhof profitent avec enthousiasme.
Les chats sont des animaux pétris de contradictions : ils sont à la fois des prédateurs et des proies, doux et combatifs, affectueux et indépendants. Ils possèdent une fourrure douce mais aussi des griffes acérées et des dents pointues. Ils adorent chasser et sont passés maîtres dans l’art de réguler la peur. Bien et mal, chasseurs et proies – les chats portent en eux ces deux aspects. L’observation de cette dualité nous aide à équilibrer l’ambiguïté de la vie. Aux côtés des chats, on peut magnifiquement dépasser ses propres peurs. Les chats recommencent chaque jour à zéro, prennent chaque jour comme il vient et enseignent à ceux qui sont ouverts à cette philosophie le plaisir, la concentration, la discipline et la persévérance.
Les chats ne suivent pas « nos » chemins et ne marchent pas à notre rythme. Ils ont un odorat beaucoup plus développé que le nôtre et aiment s’attarder. Mais si nous faisons preuve d’empathie et que nous nous ouvrons à eux, ils nous donnent un aperçu fascinant de la nature. Cette coexistence peut faire des merveilles, en particulier dans les moments critiques de la vie, comme le deuil, un traumatisme ou une maladie grave. Au Lichtblickhof, ce sont souvent les animaux qui guident les humains vers la vie en cas de crise. La sérénité est une évidence pour eux ; ils vivent l’unité du corps, de l’esprit et de l’âme de manière ludique, profonde et toujours avec humour.
Dans les deux sites du Lichtblickhof, nous avons créé une salle de thérapie spécialement aménagée pour nos chats : un refuge sécurisé qui répond parfaitement à leurs besoins. Ici, ils peuvent dormir tranquillement quand ils ont du temps libre ou observer ce qui se passe à distance respectable. Depuis leur panière, ils ont une vue directe sur la salle d’équitation et l’écurie. Pendant les séances de thérapie, ils peuvent entrer en contact avec les patients ou se retirer quand ils en ont envie. Nos chats nous accompagnent au travail et rentrent à la maison avec nous le soir, après les séances. Notre règle de vie s’applique aussi à eux : aucun d’eux n’est obligé d’aller « travailler » tous les jours. Leur autonomie et leur bien-être sont pour nous de la plus haute importance.
Nos chats vivent auprès de nous et ont deux habitats différents, selon que nous travaillons à Vienne ou sur le site de Basse-Autriche. Au Lichtblickhof de la Basse-Autriche, notre établissement est pourvu d’un jardin clos de 3 000 m² avec de beaux arbres atteignant huit mètres de haut où les chats peuvent explorer la nature en toute sécurité. À Vienne, ils disposent d’une « volière pour chats », un espace extérieur protégé de 200 m², attenant à l’établissement. Ils peuvent aussi gambader dans un jardin, certes beaucoup plus petit mais tout aussi sécurisé et varié, équipé d’une cabane dans les arbres et d’une structure d’escalade. Ces différents environnements nous permettent de répondre à leurs besoins individuels tout en proposant une variété de contextes thérapeutiques – intérieurs ou extérieurs, calmes ou animés, avec un espace propice aux rencontres et à l’isolement. Dès leur plus jeune âge, les chats ont appris à s’adapter pour accompagner leurs maîtres dans différents endroits et y passer du temps avec eux, ce qui permet aussi bien de rendre visite à des patients à domicile que de faire des promenades. Le fait de marcher en laisse est également une évidence pour nos compagnons, mais pas pour tous les chats. Il faut donc les éduquer avec beaucoup de soin ; en effet, la capacité d’action et la participation des félins sont absolument essentielles et on ne doit pas l’imaginer comme si on promenait un chien en laisse. La façon dont Jonathan et Fuchur vivent et travaillent n’est pas, loin de là, la seule voie correcte à suivre avec des chats. Chaque thérapeute doit trouver avec son propre chat une méthode qui garantisse un équilibre cohérent entre la « vie professionnelle » et la « vie privée » de l’animal.
Ce livre résulte d’une collaboration spéciale entre trois femmes, deux pays et une passion commune : le travail thérapeutique avec des chats. Nous rassemblons ici notre expérience et nos connaissances pour vous donner un aperçu varié du monde fascinant de la thérapie assistée par les chats. Il ne s’agit pas d’un ensemble rigide de règles mais d’une invitation à la compassion, à l’expérimentation, à la réflexion et à l’évolution. Chaque chat, chaque être humain, chaque situation thérapeutique est unique. Nous considérons ce livre comme une source d’inspiration et non comme un recueil de recettes. Peut-être trouverez-vous des idées qui vous serviront dans votre cabinet ou dans votre vie quotidienne. Nous vous invitons à un voyage dans l’univers particulier des félins ronronnants.
À ce stade, il est important d’aborder l’histoire de Lena1, car sans elle, il n’y aurait pas eu de thérapie assistée par les chats au Lichtblickhof :
Constellée de feuilles vertes, la forêt resplendit et les rayons puissants du soleil relient le ciel et la terre. Lena caresse doucement la fourrure soyeuse du chat gris. Bien qu’elle n’ait que 12 ans, elle semble déjà adulte. Elle est assise dans l’herbe, Fuchur lové à ses pieds et ronronnant à un rythme régulier. Nous trois – le chat, l’enfant et moi, Renate, sa thérapeute – sommes bouleversés : la chlorophylle des plantes qui nous entourent brille doucement et la beauté de la nature nous touche au plus profond de nous-mêmes.
Une semaine plus tôt, Lena avait appris que les traitements thérapeutiques ne faisaient plus effet. Jusqu’ici, sa lutte contre le cancer avait déjà été longue et difficile, rendant Lena forte, mais aussi à fleur de peau et mélancolique. Toutefois, autour de nous, les feuilles vertes des arbres nous rassurent : elles seront là pour nous durant tout l’été ! La combinaison de la canopée verdoyante finement tachetée et inondée de lumière, des gouttes de pluie scintillantes et de la vapeur d’eau qui s’élève doucement du tapis de mousse douce à nos pieds nous donne la chair de poule. « Je sais à nouveau quelle odeur a le bonheur », déclare Lena. Son crâne chauve et les profondes cicatrices de ses opérations pour retirer la tumeur de son cerveau sont dissimulés sous un foulard rose orné de petits chats de bande dessinée. Chaque vêtement que porte la jeune fille le proclame : elle est passionnée par les chats. Sa passion va jusqu’à ses gestes et sa capacité à imiter à la perfection presque tous les sons émis par les félins : ronronnements, roucoulements, feulements, couinements, légers « pruiiitt »… À la lisière de la forêt, nous nous sentons connectés les uns aux autres et avec la nature environnante. Durant ce moment, nous nous sentons également en parfaite santé.
Grâce à de nombreuses études, nous savons aujourd’hui que les animaux et la nature peuvent avoir de multiples bienfaits sur l’être humain. Le contact non verbal avec des animaux crée une harmonie intérieure unique, qui s’exprime même dans le fait que le rythme cardiaque des animaux et celui de leurs patients s’adaptent l’un à l’autre. Cette expérience d’harmonie fait naître une joie profonde. Le dialogue entre l’homme et l’animal et l’expérience d’être écouté au-delà des mots, dans le non-dit, génèrent une force salutaire. Une promenade avec un chat peut susciter une expérience profonde de sécurité, de soutien, de clarté et de force, et contribuer à faire ressentir un sentiment d’appartenance. Lena, la jeune fille au foulard rose, trouve du réconfort dans ce sentiment qui l’aide à surmonter sa grande solitude, celle qui s’installe lorsqu’on comprend qu’aucun être humain, aucun médecin ne peut plus nous aider à guérir. La nature et l’amitié avec les animaux peuvent être des « médicaments » puissants et le docteur aux pattes de velours sait comment les prescrire. Les animaux offrent un « refuge » et nous emmènent dans leur univers fascinant aux sens aiguisés, où ils sont d’une vivacité que nous, les humains, atteignons rarement.
C’est grâce à Lena que nous avons commencé à proposer systématiquement des thérapies assistées par les chats au Lichtblickhof. Son temps était compté mais sa connaissance des chats et son intuition étaient plus profondes et plus vastes que les nôtres. Elle a passé deux ans en thérapie au Lichtblickhof. Deux années au cours desquelles elle a construit avec Fuchur une relation intime et où Renate a commencé, avec Lena, à mettre au point petit à petit la thérapie assistée par les chats que nous proposons aujourd’hui.
Ce n’est pas Lena mais Finnegan qui nous accompagnera dans ce livre. Dans chaque chapitre, Roswitha présente une partie de son parcours thérapeutique. Elle l’accompagne alors qu’il assimile peu à peu le deuil de sa sœur, avec l’aide des chats et de sa thérapeute.

Finnegan et les chats :
le rapprochement
Voici comment débute le premier jour de la thérapie : je dois aller au Lichtblickhof avec le chat Jonathan. Mais celui-ci s’est réfugié sous un fauteuil et me dit, via son tapis de communication, les mots « fâché » et « peur ». Ce n’est que lorsque je me calme, que je m’approche de lui et que je le caresse qu’il réagit avec le mot « câlin ». « Pourrions-nous partir maintenant ? » lui demandé-je. Puis j’appuie sur les mots « voiture », « Lichtblickhof » et « sac à dos ». Jonathan se blottit contre mon pied puis m’accompagne dans l’entrée où se trouvent son harnais et son sac à dos de transport. Il me laisse volontiers lui enfiler le harnais et saute dans le sac. J’arrive, encore un peu stressée, au Lichtblickhof. Finnegan et sa mère s’y trouvent déjà, assis dans la salle d’attente. Le garçon scrute son téléphone, sa mère aussi. Je passe en vitesse devant la fenêtre de la salle d’attente, je fais un signe de la main et j’emmène rapidement Jonathan dans la salle de thérapie. Très vite, j’augmente le chauffage, j’allume le tapis chauffant du chat et je vais saluer la famille.
Finnegan a 12 ans. Il vit en Autriche, où son prénom est rare. C’est pourquoi on se moque souvent de lui à l’école. Il n’aime pas son prénom mais il affirme tout de même courageusement : « C’est le mien. » Il vient chaque semaine au Lichtblickhof en psychothérapie. Sa mère appelle cela une « thérapie » parce que beaucoup de choses dans la vie de Finnegan sont difficiles. Il le dit lui-même : « Les chats sont ma station-service parce que tout le monde a besoin de carburant. »
Deux ans auparavant, la sœur de Finnegan, Paulina, est décédée à l’âge de 12 ans. Passionnée par les chats, elle collectionnait tout ce qui avait trait à eux. Nous l’avons accompagnée au Lichtblickhof et elle a adoré notre thérapie assistée par les chats. « Ils sont fascinants, ils ont des capacités athlétiques incroyables. Entourez-vous de ce que vous adorez et ça déteindra sur vous », disait-elle. Finnegan souhaite inconsciemment suivre ses traces. Il refuse d’autres offres d’aide. On lui a diagnostiqué un trouble de l’adaptation ainsi qu’un mutisme sélectif (il parle à peine lorsqu’il n’est pas chez lui). On soupçonne également chez lui un trouble du spectre autistique.
Je les salue tous les deux et j’échange quelques mots avec la mère. Puis je demande à Finnegan s’il veut rencontrer Jonathan et Fuchur seul ou avec sa mère. Il hoche la tête. Je répète : « Seul ? » puis je fais une pause. Il hoche la tête. « Ou avec ta mère ? » Il secoue la tête. La mère va se rasseoir sur le canapé dans la salle d’attente. Finnegan me suit par les marches en bois qui grincent, jusqu’à la salle de thérapie, située au premier étage, au-dessus du manège et des écuries. Nous entrons par la double porte afin d’éviter que les chats ne sortent accidentellement de la pièce. Là, on trouve Jonathan installé sur son tapis chauffant. Je demande à Finnegan de retirer sa veste et ses chaussures. Il s’assied sans dire un mot et baisse les yeux. Pendant ce temps, je remplis une bouillotte en forme de chat pour lui laisser le temps de s’acclimater. Du coin de l’œil, je vois qu’il regarde autour de lui avec intérêt. Lorsque je me tourne à nouveau vers lui, Jonathan s’est assis silencieusement derrière le garçon. Il ronronne. Finnegan jette un coup d’œil par-dessus son épaule vers Jonathan, puis vers Fuchur, allongé dans une panière ouverte. Ensuite, il baisse à nouveau les yeux. Sa tignasse blonde forme une sorte de casque sur son front. Jusqu’à présent, il ne m’a presque pas regardée. Aujourd’hui, je n’ai sans doute pas besoin de lui expliquer l’importance de regarder les chats en clignant des yeux mais cela viendra un jour, et peut-être même plus vite que je ne le pense. Finnegan réagit prudemment en tapotant la bouillotte du bout des doigts. « Fuchur fait semblant de dormir mais il observe toujours à distance. En revanche, Jonathan serait prêt à faire ta connaissance », dis-je. Finnegan semble plus détendu. Il est assis calmement et observe les chats.
Au bout d’un moment, je place quelques feuilles de papier sur la table, sur lesquelles sont représentés des chats dans différents états émotionnels. « Qu’en penses-tu ? Quel genre de chat serais-tu ? » demandé-je. Finnegan se tait. Je prends le stylo et dis : « Moi, aujourd’hui, je suis dans un jour “chat mouillé et ébouriffé” parce que je suis arrivée ici en retard et que je me sens comme un chat au pelage ébouriffé, mais de bonne humeur. Et toi ? » J’attends. Les doigts de Finnegan bougent de haut en bas dans une sorte de rituel. Je me demande si c’est l’un des stéréotypes qui m’ont été annoncés au téléphone comme raison de sa venue, en plus de son « mutisme ». Puis il dit à voix basse : « C’est beau ici. » Jonathan réagit à ce moment-là en remuant joyeusement la queue, signe caractéristique des félins. Il se frotte en ronronnant contre les jambes de Finnegan avec sa queue dessinant une Happy Tail – la queue droite avec l’extrémité légèrement courbée en arc. Nous restons assis là, simplement, et Finnegan laisse les chats faire leur effet sur lui.
Je lui explique que les chats ne participent que s’ils le souhaitent. Fuchur garde encore beaucoup de distance, peut-être parce que nous sommes arrivés en retard, ou peut-être parce qu’il sent que le garçon a besoin de plus de temps. Pour des enfants comme Finnegan, les chats sont des partenaires de thérapie idéaux. Le psychothérapeute Boris Levinson2 et le couple de chercheurs Corson3 ont observé comment les animaux ouvraient des espaces émotionnels, même chez des détenus en prison. Ils décrivent ce phénomène comme un cercle de chaleur qui s’élargit et se propage des animaux aux patients. J’ai également pu observer cela chez Finnegan.
Je montre à Finnegan le tapis de communication des chats et je lui explique comment Jonathan et Fuchur l’utilisent. Il le regarde avec intérêt et appuie sur le bouton : « Je dois y aller. » Je me mets à rire. « C’est vrai, la séance est finie. J’ai hâte d’être à la semaine prochaine. » « Moi aussi », répond Finnegan, les yeux baissés. Six mots dès la première séance pour un garçon atteint d’un mutisme sélectif – maintenant, c’est à moi d’être sans voix.
Après avoir raccompagné Finnegan auprès de sa mère, je reviens dans la salle de thérapie près des chats. Jonathan saute sur la table et appuie sa tête contre mon front, le coup de tête typique des félins. Je m’assieds pour documenter la séance de thérapie. Fuchur effleure mes mains. J’admire son habileté à créer des contacts : distance prudente avec Finnegan, proximité avec moi. Ma première rencontre avec le garçon m’a montré, une fois de plus, que la thérapie assistée par les chats peut être un moyen silencieux mais puissant de nouer des liens avec des enfants comme Finnegan, en s’appuyant sur un langage qui va au-delà des mots.




  

  Le miracle du chat
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      Des pattes de velours et silencieuses, chargées d’histoires

      Les chats sont généralement considérés comme des animaux mystiques et on leur attribue fréquemment des pouvoirs magiques. D’un autre côté, ils sont souvent mal compris et présentés comme incapables de nouer des relations, voire méprisés. Les chats vivent avec l’homme depuis très longtemps, probablement plus de dix mille ans4, mais ils ont toujours pris soin d’eux-mêmes, ce qui les différencie considérablement des chiens.

      
        [image: ]

        
          Nous ne serions pas surprises d’apprendre que les chats avaient des pouvoirs de voyance.

        
      
      Aujourd’hui encore, ils peuvent survivre de manière autonome dans les zones rurales. Autrefois, ils étaient appréciés parce qu’ils chassaient librement des souris dans les fermes, avec ou sans contact humain. Comme les chats se reproduisent rapidement, les humains ont décimé leurs populations et seuls les animaux farouches ont survécu. En outre, les chats domestiques se sont régulièrement accouplés avec des animaux craintifs ou errants ou encore des chats sauvages (et ils continuent de le faire aujourd’hui). Tout cela a conduit au fait que le chat a subi un processus de domestication différent de celui des chiens. Ces derniers ont été activement domestiqués par l’homme, qui a sélectionné des animaux coopératifs et dociles. Les chats, en revanche, se sont adaptés de leur propre chef à l’homme, ce qui peut être considéré comme une domestication passive. Ce n’est qu’aux XIXe et XXe siècles que les chats ont été élevés avec méthode selon leur race.

      De nombreux changements dans la relation entre l’homme et l’animal se produisent de manière insidieuse. Des avancées scientifiques, telles que celles démontrant que des mammifères et des oiseaux sont capables de ressentir des émotions et, dans certains domaines, de penser de manière aussi complexe que les humains5, peuvent transformer la cohabitation entre les êtres humains et les animaux. Le psychologue Jaak Panksepp et le chercheur comportementaliste Frans de Waal figurent parmi ceux qui ont mis en relation les résultats d’études scientifiques issues des neurosciences, de la physiologie, de la cognition et de la biologie comportementale, de sorte que la science reconnaît désormais que des mammifères, au moins, ressentent des émotions6.

      Ainsi, les chats peuvent ressentir des émotions et avoir des pensées complexes. Depuis que nous travaillons avec le tapis de communication, nous nous demandons souvent à quel point cette pensée est complexe. Certains chats ont des connaissances linguistiques bien supérieures à celles de Jonathan et Fuchur et disent à leurs humains ce qui leur fait mal, qu’ils ont besoin de médicaments, qu’ils veulent aller à la plage, ou utilisent le mot « pretend » (« faire semblant » en anglais) pour dire que quelque chose n’était qu’une simulation. Tout récemment, Jonathan nous a surprises lorsqu’il a dit à Roswitha, qui entrait dans la salle de thérapie, à l’aide des boutons : « Renate », « je dois travailler », « téléphone portable ». Cela signifiait que Renate avait un cours en ligne, qu’elle travaillait et que Roswitha ne devait pas la déranger. Ces déclarations, et bien d’autres, du petit chat nous laissent toujours perplexes et aussi parfois dubitatives ; cela nous pousse à remettre en question ce qui était jusqu’à présent possible dans nos relations avec les animaux. Mais revenons à notre Felis catus, qui veut dire « chat » en latin ; revenons à l’espèce du chat domestique, à laquelle appartiennent toutes les races de chats et qui, comme nous le savons grâce à des analyses génétiques, descend du chat sauvage africain7. Dans les pays germanophones, la population de chats n’a cessé d’augmenter au cours des dernières années et ces félins sont les animaux de compagnie les plus répandus en Europe8.
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          Un chat qui ronronne donne confiance en soi.

        
      
      On entend constamment que « les chats ne peuvent pas être dressés ». « Et si c’était le cas, pourtant ? » questionne Sabine Schroll dans son livre Katzen-Kindergarten9 (« Maternelle pour les chats », non traduit). Elle se demande pourquoi les félins, qui apprennent si vite et si volontiers – surtout s’ils en voient l’avantage – et qui se sont adaptés d’eux-mêmes aux humains, ne pourraient pas également apprendre des choses importantes pour cohabiter avec nous grâce à une éducation proactive et ciblée. Elle envisage ce qui se passerait si nous donnions aussi aux chats une éducation planifiée et structurée. Les idées de Sabine Schroll ont profondément modifié notre compréhension des chats et ont représenté un point d’ancrage pour donner aux deux chats, Fuchur et Jonathan, qui ont emménagé au Lichtblickhof en 2018 et en 2020, une formation ciblée avant qu’ils n’enrichissent le fonctionnement de l’établissement en leur qualité de chats d’accompagnement thérapeutique.

      Aujourd’hui, les chats sont presque aussi populaires que les chiens en matière de dressage d’animaux. Des éducateurs formés exercent dans différents pays, de nombreux cours en ligne, tels que www.happy-miez.de, www.animaltrainingcenter.at, www.clickercat.ch, www.anikatze.at, www.zuckerbrot.click, sont apparus sur Internet. Beaucoup de personnes passionnées par les chats ont rejoint de nouvelles écoles et créé un réseau mondial. L’image, qui prévalait encore récemment, d’un chat à moitié sauvage, vivant en liberté et cherchant lui-même sa nourriture, ou vivant exclusivement à l’intérieur sur un canapé, s’est fortement nuancée. Les chats peuvent apprendre des règles et mémoriser des tours complexes, voire un système de communication assistée par un tapis de communication.

      Nous, autrices, avons ricané lorsque nous avons lu le livre Von der Savanne aufs Sofa10 (« De la savane au canapé », non traduit) de Jonathan B. Losos, où il décrit son enthousiasme quand son jeune chat lui a proposé d’apporter des objets comme activité et que cela est devenu un rituel de jeu régulier entre eux. L’auteur lui-même n’aurait jamais cru que les chats pouvaient communiquer leurs besoins aussi clairement et il pensait que son chat était très doué. Il a ouvertement fait part de sa déception lorsqu’il a découvert, en échangeant avec d’autres personnes sur les réseaux sociaux, que de nombreux autres chats rapportaient des objets et que les humains le leur enseignaient même délibérément. De fait, les réseaux sociaux permettent aux amoureux des chats du monde entier de dialoguer et de nouer des liens. Ainsi, une communauté, au début petite, au niveau régional, peut se développer à l’échelle internationale jusqu’à atteindre une taille considérable. Des groupes – tels que « Voyager avec un chat », « Créer un enclos extérieur sécurisé pour les chats » ou « Se promener avec un chat » qui comptent plus de cent mille abonnés11 – repensent l’éducation des félins, remettent en question et élargissent les images classiques que nous avons d’eux.

    

    
    
      Présentation de Jonathan et de Fuchur

      Jonathan et Fuchur sont les deux chats d’accompagnement thérapeutique du Lichtblickhof.

      Fuchur est un grand chat gris, trapu, à l’humour subtil. Sa fourrure soyeuse et douce est parcourue de quelques zébrures et sa tête large et ronde est dotée de moustaches blanches recourbées. Il est issu d’un croisement entre une chatte bleu russe et un chat de ferme à poil
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